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semences et des fourrages. Les grandes cultures, les produits laitiers, les fruits et 
légumes, les volailles et le tabac sont écoulés en volume beaucoup plus considérable. 
Bien que les prix des céréales soient naturellement plus bas en raison d'une récolte 
beaucoup plus abondante, le relèvement agricole en Saskatchewan est particulière­
ment heureux, la valeur nette de la production agricole dans cette province aug­
mentant de $60,000,000, gain de 156 p.c. sur 1937. Les Provinces Maritimes an­
noncent aussi une amélioration de leur production agricole. 

La production minière continue son ascension. Sa valeur nette établit un 
record pour la quatrième année consécutive. Il convient de noter que, depuis la 
fin de la guerre de 1914-18, l'industrie minière a triplé sa contribution annuelle à 
la valeur nette de la production canadienne. Elle accuse en 1938, une augmentation 
de $1,600,000 sur 1937. La production totale dans ce groupe est si considérable 
que cette expansion exprimée en pourcentage ne s'élève qu'à 0-4 p.c. Le volume 
de la production aurifère est de plus du double de celui de 1930 et le prix accuse une 
avance à peu près aussi considérable. 

Les opérations forestières ont été restreintes. Un recul dans l'activité com­
merciale des Etats-Unis se reflète dans une demande moindre de papier à journal 
et de bois canadiens, tandis que la concurrence des pays Scandinaves est restée 
forte. En conséquence, la valeur nette de la production forestière en 1938 baisse 
de 14 p.c. 

La valeur nette de la production poissonnière accuse une avance de 3-3 p.c. 
en 1938. La prise de saumon en Colombie Britannique est l'une des plus considé­
rables depuis plusieurs années et les prix se maintiennent bien; la prise est bonne 
aussi dans les Provinces Maritimes, mais la demande européenne diminue. 

La demande d'articles en fourrures, lesquels sont principalement des articles 
de luxe, diminue du fait que les pays européens s'appliquent surtout à accumuler 
des réserves de denrées nécessaires en prévision de la guerre. Comme la production 
canadienne de fourrures est destinée en majeure partie à l'exportation, il en résulte 
une diminution de plus de 37 p.c. dans la valeur des produits de l'industrie de la 
fourrure. Bien que cette diminution soit très élevée, l'industrie du piégeage ne 
contribue que de 0-22 p.c. à la production nette totale de sorte que son effet sur 
celle-ci est insignifiant. 

La valeur nette des travaux de construction terminés en 1938 accuse une petite 
augmentation de 0-4 p.c. sur le niveau de 1937. Il y a encore une rareté aiguë de 
logements et l'on se prévaut de plus en plus de l'aide financière du gouvernement 
à la construction de logements. Depuis récemment, cette industrie s'oriente da­
vantage vers la construction de maison d'appartements. 

Dans l'analyse du tableau 1, la "teinturerie, le nettoyage et la blanchisserie" 
sont incorporés aux travaux à façon et réparations et non aux manufactures comme 
auparavant; ceci ne permet pas d'établir une juste comparaison avec les chiffres de 
1937 pour ce groupe. 

Bien que les chiffres de 1938 pour les manufactures soient modifiés désavanta-
geusement par le transport des "teinturerie, nettoyage et blanchisserie" aux travaux 
à façon et réparations, le déclin de 5-3 p.c. dans le groupe en regard de 1937 est 
dû principalement à la contraction des opérations manufacturières en général. 
Celles-ci accusent des diminutions respectives de 2-8 p.c. et 2-2 p.c. dans le nombre 
de personnes employées et dans le montant de salaires et gages. Les textiles, le 
bois et le papier, le fer et l'acier et les métaux non ferreux sont les principaux groupes 
responsables de ce recul. 

Dans une comparaison entre les industries primaires et les industries secon­
daires, il est observé qu'en 1938 le groupe des primaires accuse une avance nette 


